
            
       Si j'étais invisible, j'espionnerais les autres élèves de ma classe qui cherchent sûrement, eux 
aussi, un super sujet de rédaction, et qui, d'après moi, doivent être en train de se creuser la cervelle 
pour trouver le premier mot qu'ils poseront sur leurs copies, un travail qui paraît démoniaque tant il 
est pénible, long et difficile.
Je me promènerais également dans le collège et espionnerais les conversations qui seront sûrement 
d'un mortel ennui, mais peut-être cela me permettrait de trouver le mot qui servira à débuter cette 
septième ligne pour tenter une fois de plus d'écrire l'une des meilleures rédactions qui saurait à la 
fois me plaire et plaire à ceux qui me liront.
Et si je n'étais pas invisible, je pense que je verrais sur les visages des quelques personnes 
auxquelles j'aurais fait lire ce texte, que cela ne leur a pas plus, et qu'elles pensent que ces mots sont 
le travail d'un fainéant, qu'ils ne valent rien, peut-être n'auraient-elles pas tort.
Sur ce point, je n'ai d'ailleurs moi même pas d'avis de peur qu'il soit négatif et ne me décourage.


